
CULTURE(Sl & LIFESTYLE 

Arts plastiques 

Tendrement subversif 
La premiere Biennale d'art contemporain de Rabat se tient jusqu·au 
18 decembre. Audacieux, le commissaire Abdelkader Damani a choisi 
de n'y inviter que des artistes femmes. 
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symbollque que le 
M­

Mohammed-Vl d'art moderne 
et oontemporain de Rabat et y 
broder en Jettres roses une 
maxime remJniste, il fallait 
oser. C'est pourtantce qu'a fait 
l'aniste autrichienne 

Katharina Clbulka, invitee par 
leoommlssaired'exposition 

algerienAbdelkader Darnanl a 
l'occaslon de Ja premtere 
biennale d'art organisee dans 

la capitale marocaine Jusqu'au 
18 decembre. Difficile de 
trouver mieux pour donner le 

/a, dans J'espace public, d'une 
manlfestationqul entend 

rendre la parole aux femmes. 
« Aussi longtempsque suivre 
nos regles sera plus imp&rtant 
que sulvre nos creurs, jeseral 
femtnlste •,clame l'ceuvre en 
ang]als et en arabe 11 l'intcn­

tlon de tous ceux qui ICVeront 

le nez. vers Ja fa�adedu musee 
- et ne manqueront pasde faire 
un lien avec l'appel de 
490cltoyens pour l'abrogatlon 
des Jois contre \'avortement et Jes 
relatlonssexuelles hors 

mariage consecl.ltif a 
l'arresta­tion de la jeune 
Joumaliste HajarRaissounl. 

« Cela a ete ues !ong de trouver 
la phrase correcte, mconte 
Katharina Cibulka. 
J'etalstreseffrayeeetjen'en al 
pas donnl durant de nombreuses 
nuits. • Famlli�re des 
Interventions sur des batiments 
en rapport avec Ja 

domlnatlon mascul!ne pour sa 
5erie Solange(tmductlon 
allemandede«aussl 
longtemps que •), Cibulka est 
l'autrlce de phrases percu· 
tanteset d«!llcatemcnt 
provocatrlces comme: « Tant 
que Dleu aura une barbe, Je 
seral fömln!ste • ou «As long 

as thean market ts a boy'.\:club, 
Iwl/lbeafeminlst•. 

Pour cette premtere 
Biennale d'art contemporaln 
de Rabat, organtstesous 
l'«!gide de la Fondatlon 
nationale des museesdu 
Maroc(FNMM),Abdelkader 
Damanl a fall lecholx 
-« assume avec toute la 
sub_iectlvlte du monde • - de 
n'inviterquedes artlsres 
femmes pour l'exposltion 
Internationale lntlrul«!e « Un 
Instant avanl Je monde •. 
« Quand je me suls engagt!, 
nombre d'amls m'ont demand«!: 
"Ta llberte sera·t· eile 
respcctee?" se souvlent 
Damanl. Mals cene questlon est 
dt!termlnante sur toute la 
terre,passeulemcntlc!.Ma 
5eJectlonat!tt! llbre.les reuvres 
exposees ont ete 

Cela fait quelques 
annees que le 
Maroc a compris 
l'efficacite du soft 
power culturel 
pour poUr son 
image de marque 
a l'etranger. 

choislesllbrement,lesartlstes 
ont eu la llbertt! de creer. • 
Mehdl Qotbl, prt!sldent de la 
FNMM, qul a appone 70 % des 
10 millions ded!rhams 
(929000 euros) necessalres au 
financement de la Biennale, 

!ns.iste sur Je m@me polnt: 
« Cette blennaleest un lleu de libertt! oll pas un mot n'a t!tt! 
lmpose, sachez·lel • Cela falt de5ormals quelques anntts 
que !e Maroc a compris l'efficacltt!du soft.power culturel 
pourpollrson Image demarque, en partlculler a l't!tranger. 
ll n'emp&he, rejeter tout detennln!sme ge<>graphlque en 
ne cfeant pasune biennale « africaine• ni « arabe •et  

prlvilt!gierl'ldt!e de n'invlter 
que des femmes apu faire 
grlncer queJques canlnes chez 

!es hommes ..• commechez les femmes. SI chacun et chacune 
reconnalssent, en coullsses, l'ouverture et Ja dlsponibilltt! 
d'AbdelkaderDamani, certalnset certalnes constatent avec am 
erturne que les posltions de pouvoir au sein de cette 
manifestation restent encore occupt!es par des hommes. « II y a 
beaucoup de commlssaires d'exposition femmes qul n'auralent 
pas [alt cetteselectlon100% remlnlne, Tepond franche­ment 
Damanl. Pourquoi ma condltion d'hommem'lnterdl· rait de 
penser en dehors  

rintervent1on 
.., .... 

l'Autrkhlenne 
Kathal'a!O 
Cibulk!i. 

d'int«!rl!tsmasculins? 
Pourquol Je ne m'autorlserals 
pasll!tresens!blelllacause 
del'autre?Cequi m'lntt!resse, 
c'est Ja mlse en danger, la 
fabrlquedes questions. Quand 
Je dls �remme", je constateque 
Je mot a encore Ja pulssance 
ne<:essalre pourprovoquerun 
bouleversement. Et puls, 
blo!oglquement, tous Jes 
fcerussont d'abord ft!mlnins 
au cours du devtloppement 
dans le ventre de Ja mere. • 

Reecriture 
Volontairement, Abdelkader 
Oamani lnscrlt cette premitre 
biennale dansladutte, avec 
« l'ldte tres ambltleuse de 
partlclper 1 une rUcriture de 

l'hlstoirede l'art •. • Un Instant 
avant Je monde • est un tltre 

polyst!mique qul renvole a 
L'Orlginedu monde, de 
Gustave Courbet, comme le 
redlsenttresclalrement 
l'artlste marocalne KhadlJa 
Tnana, avec Source mystt­
rleuse, ou l�tlenne Ghada 
Amer, qul t!voque sans fard !es 
menstruations et Je plalslr 
dans The Llttle Girl. C'estaussl 
un titre qul renvo!e aux 
origlnes !es plus lolntaines de 
la creatton.Algt!rlenlnstallt! 
en France depuls !es annees 
noires, Damanl rappelle 
volontiers l'histolre de 
caJllrrhoee de Slcyone, qul, A 
l'alde d'un morceau de 
charbon, desslna le profil de 
son amanten sulvant !es 

contours de son ombre 
profet� surun mur par la 
lumiere d'une Jampe. Dans Ja 
tracUtlon occldentale lssue de 
Ja Grece antique, c'est donc 
une femme qul lnvente Ja 
pelnture tandls que son J)ere, 
Boutadl5, crt!e Je rellef en 
modelant avec de la terre Je 
profil ainsl dessint!. « Une 
reuvre contient toute Ja 
totalite de la durt!e •. soutlent 
Damanl, convaincu que 
l'artiste a Ja mt!molre du passe 
et Ja presclencede l'avenlr. 
Jdt!e qu'll soullgne dans 
J'exposltlon au Musee 
Mohammed·Vl en exposant 
des ple<:es arcMoJoglques 
anclennes, comme Ja Vt!nus de 
Tan·Tan, viellle deplus de 
300000 ans, panni !es 
cfeations d'aujourd'hul. 

Avec son Installation· 
performance,l'artlste 
marocaine Majida Xhauarl 
prolonge ce propos en cn!ant A 
partirdu chaos.Almahd n8.l"t 

en effet du choc de berceaux 
de terre se brisant ll!S uns 
contre !es auueset tombant 
en morceaux sur de la glaise 
fraiche. «Je uavaflle beaucoup 
sur 1a questlon remtnlne, mals 
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